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LES VERITABLES 
PARTI CVLARITEZ 


DE CE QVI S'EST PASSE’ 
à l’aflauit General donné à lat 
ville d'Effampes par l'Armée 
Mazarine; où il eft demeuré 
plus de xx ccas desennemis fur 
a place. | 
Auecla Lifte des noms des Officiers qui oné 

 “effé.tuez © blefez au Combat. 1 


Apportéces à fon Aleffe Royale par le 
déraier Courrier. 


A PARIS, 
Chez ANDRE CRovQvEvx, ruë 5. André 
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… Avec Permifion de Son Al. Ro ae. 
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LES VERITABLES. P. ke 
pi Hculéritez de ce qui s'eft pale a: l' Afau 
…feneral.. donné. à la ville d' LEflampe:, 
k Part Armée Mazarine: où il cf demeu= 
uit plus: de. fêx Tens. nef ennennes. ufr. la 


ue bare 


| "AE S ao 4 qui Le: se ar, ones Put 
a dence &c meurcdcliberation,enrvelots 
tiers veuleursiffués héurcufes., -& les’ grands 
| Capitaines quicnontainfi vféàlae guerre, se 
fonc tres-bien: trouuez:,\ &c y: ayant. acquis 
beaucoup. dégloire,d'autant que pour nerieh: 
preci piter, nÿ. faire. des. entreprifes hazardeu- 
fesou ils iugcoient y auoir du perl, ils ont 
épargné lavicdcleursfoldats, empefchél'ef 
- fufondufans FA fontvenus à chefdecequ'ls 
ontfaitaucc jugement & -confidérarion:.. à 
| Cen'eft pas le melme: des. Generaux. d Ac 
_ mécquiontyncff prit. Roleestée des: 
_Hons trcndd crées. conduit: 
RTE S "HAL 758900 
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pafons violentes & animées derage,deco- 


lere , &.d’appetit.de.vengeance:.car outre 


qu'ils yontrecognu dela difgrace ,1ls portent 
auec la defaice de feur-armée la reputation 
euel'onauoit d'eux: 

Ainfil HiftoireRomaineraconte de ALar- 
cus Craffus Conful, lequel fans autre Confeil 
que celuy defatefte &defa fantaifie voulut 
donner bataille aux Parthes , nation guerriere 
& impitoyable, & y perdit:non feulement 
fon armée } mais vit {a perfonne faite prifon- 
nicre, &-mit ainfi par fon imprudence,l'Em- 
pire Romain en grand hazard de décheoir de 
fagrandeur. 

La méfime faure fit Minurin:- comman: 
dant la Caualerie Romaine contre Annibal, 
téquel fe prefumanttrop defafuffifance, vou- 
lut aller au deuant de ce grand Capitaine, où 
il mitl'armée & fa perfonnéenteleftat , que fi 
Fabius Maximus nefut arriue à fonfecours, 
Annibal alloit triompher de l'armée Ro- 
maine. | | 

Ges exemples font voir combien le com- 
mandant conduifant vne entreprife plus par 
| vengeance 
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vengeance que pat Sidtdénce n'en voit qu'vne 
J{lue tragique & funefte. 

: Le mefme ingemént ; peut- on faire! duc 
Marefchal de Pirée, lequel plus porte de 
paflion & de rage d'auoir veu la perte de fon 
Infantericlanuét d'entre le Mercredy & Ieu- 
dy clnaitéme & fixiéme Juin,fans confiderer 
ceuxaquiilauoit affaire, & qui fe font tant 
de fois fignalez à la guerre, aux batailles ,-& 
aux dabaess & a vne Ville fi auantageufe- 
meéñtretranchée, vouluthazarder le refte dé 
fon armée a vnaflaut d'rne bréchequ'it auoic 
faite à la muraille auectous fes canons du co- 
ft de la porte d'Orleans, pour ce defiein il : 
auoit faitmettre pied aterre à fa Caualerie, & : 
commanda que tous allaffent à cét + affaut ce 
qu'ils firent. los 

Maisceux de dedans fans s ÉRONEE ayant 

mis dans la place d’ artnes quinze ccNs foldars . 
atmez pour aller fouftenir ceux qui deffen- 
doiét Ja bréche, en cas qu ïlen euffent befoin, 
commeils firent. Ec ce qui eft à remarquer,cft 
que danscerte ville d’ Eftampes, 1] ya présde 
deuxmille Païfans refugiez qui demanderent 


— 


ati.) (vise 20" bout CD “2 tp Vs nu dû IS de. à. We M * PA 


_permiffionau Comte de Tauannes d'allerala 
_ deffenfe de la bréche & à receuoir les ennc- 
mis, cequ'illeuroétroya, eux fe preparant à 
_cetteentrepnife,1lsne voulurent fe feruir d'au- 
tres armes que des faux & des fleaux, & quife 
meflant auec les foldats de la Ville, receurent 
les afaillans de fi bonne forte, qu'auec leurs 
fauxilslestaillerenten pieces , les autresfirent 
le mefmeauec leurs fleaux en renuerfoient par 
terre à chaque coup trois ou quatrefoldats à 
la fois, enforte quele nombre des tuez pafle 
cinq cens, ils les chafferent de la bréche, & 
lespourfuiuirentau dehors auec grande tuë- 
rie & carnage. Enfuite les Païfans furent cm- 
ployez, pour reparer la bréche: ce que voyät 
les foldats ennemis, &t qu'ilseftoienttoujours 
battus par ceux de la ville , ont protefté au 
Marcfchal de’ Turenne ne vouloir plus aller 
à l’affaut ny au combat, où ils auoient efté 
tres mal-menez. | FT. 

En cette deffaite les ennemis y-ont perdu 
plusdetrente Officiers, fçauoir trois Capitai- 
nes , cinq Licutenans, fix Enfeignes & plu 
_ ficurs,, tant ScrgcnsqueCaporaux. ilyeftde- 
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| meuré Lau quantité Volontaires quife pre- 
| fenterent des premiers à l'affaut. 

Dans cette occafion nous y auonsaüffi per- 
_dutantOfficiersque foldats, prés defoixante 
hommes, & pareil nombre de bleffez. 

D'auantagela Ville a cfté nouuellement 
rafraichie den munitions de guerre & de bou- 
che par ceux d Orleans, dont la pluf part des 
Mariniers qui font en bonnombre à Orleans, 
voulurent les efcorter iufques dedans Eflam- 
pes, ce quifait qu elle ne manque de rien, & 
peut{c paffer de fecours durant vn mois en- 

tier fibefoineft, les foldatsayant du coura- 
ge derefte & veulentmourir pour la deffenfe 
de la Ville plutoft que decompoferauec leurs 
- ENNEMIS. 

Ces pertes notables mettent le Marctchal | 
de Turenne au defefpoir,& a bien de la peine 
. defe faire obeïr, nevoyant point d'apparence 
de receuoir fecours ny renfort d'hommes les 
aduénués allant eftre fermées de tous coftez 
parles trouppes defon Altefle Royale jointes 
a l'armée du Duc de Lorraine, leur deffein 
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Ant” ; apres aUon fr pale jx éêne d 'ofter la 

communication de Melun à Eftampes , cé 
ul donne bien à penfer au Cardinal Maza- 

rin & afes adherans , Voyant tant d’ orages 

preparez & prés a tomber fur luy. 
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